
Je me souviens / J’aimerais

Je me souviens quand ma sœur a embrassé son petit copain, ils étaient heureux. Puis ils sont
rentrés dans la chambre, je ne sais pas ce qu’ils ont fait.

Je me souviens de mon premier amour, c’était il y a longtemps, c’était une très mauvaise
personne. J’aimerais arrêter de ne rencontrer que des personnes comme lui.

Je me souviens de nos appels le soir lorsque nous apprenions à nous connaître.

Je me souviens de notre premier rencart, nous marchions main dans la main.

Je me souviens de quand j’ai pris la fuite en voyant ton père.

J’aimerais que mes prochaines relations ne soient pas des pertes de temps.

Je me souviens de quand il y avait de nouveaux épisodes de Violetta. J’aimerais de 
nouvelles saisons.

Je me souviens quand ma copine était love de chichib29.

Je me souviens de ma première relation d’amour, c’était …

Je me souviens de mon premier amour, c’était à 15 ans.

J’aimerais être épanoui amoureusement dans la vie.

J’aimerais te revoir un jour.

J’aimerais que tu retrouves la confiance d’il y a quinze ans.

J’aimerais que tu savoures ta vie.

Je  me  souviens  qu’avec  mon  amie  Sabrina,  on  rejouait  les  scènes  de  danse  de  Dirty
Dancing.

Je me souviens : mon pote s’est fait tromper et le garçon c’était son pote et il a pleuré. 
J’aimerais oublier l’amour car c’est chiant.

Je me souviens de moi espionnant mon voisin derrière le rideau de la fenêtre.

Je me souviens de mon oncle qui appelait ma tante « petite ».

J’aimerais que tu me fasses rire à en pleurer.

J’aimerais te faire découvrir les coins du monde que j’affectionne.

J’aimerais un amour serein.



Je me souviens que deux de mes amis voulaient sortir avec la même fille. Elle avait quinze
ans et elle aimait une seule personne.

Je me souviens de mon premier rendez-vous dans le square de mon quartier.

Je me souviens du jour où on a perdu nos téléphones, nos parents étaient furieux.

Je me souviens de mon premier flirt amoureux dans la chaleur du mois de juillet.

J’aimerais pouvoir entretenir l’amour au sein de mon couple pour toujours.

Si l’amour c’était 

Si l’amour c’était un végétal, 
ce serait un champignon (ce ne sont pas des végétaux, mais bon…)
nourrissant et potentiellement toxique à fortes doses

ce serait un roseau, 
il se laisse guider par les intempéries, sans casser

si c’était un végétal, tu m’offrirais des lys, d’une éclatante beauté

Si l’amour c’était un animal, ce serait un chien
loyal, tendre, mais peut mordre

ce serait un cheval
noble, beau et profond. Quand il galope, on sent son énergie. Il peut aussi porter et être
libre.

si c’était un animal, je me glisserais près de toi comme une panthère noire, câline, fluide, et
sur ses gardes.

Si l’amour c’était un son, ce serait un accord de harpe
réconfortant si bien fait, désagréable sinon

ce serait le bruit d’une pluie fine avec de petites rigoles
Un son doux et continu, toujours présent, en dessous. Comme une source continue qu’on
oublie, mais qui peut se faire entendre.

si c’était un son, nous écouterions le chant des feuilles des arbres au vent, allongés dans
l’herbe.

Si l’amour c’était un prénom, ce serait Ève
lapsus inconscient dû à mon éducation catholique

ce serait Luna
comme le mystère de la lune, présente, bienveillante et changeante.



ce serait Mathilda, mon enfant

Si l’amour c’était un paysage, ce serait un port très actif, et sûr
l’amour est un endroit où on se réfugie, et où on se confronte au nouveau (et aux tempêtes
aussi)

ce serait une cascade
qui se jette dans le vide sans savoir où elle va. Et qui pourtant suit son cours.

Si c’était un paysage, ce serait moi blottie contre toi devant ce coucher du soleil.

Si l’amour c’était une ville, ce serait… Venise ?
Pas de commentaire, j’y suis jamais allé.

ce serait Tombouctou
que je ne connais pas, mais qui m’inspire la vie, la complexité, le mouvement, les couleurs,
les odeurs... la multitude !

ce serait Jaïpur, 
cette jeune fille qui regardait, à travers le temple des vents, son prétendant.

Si l’amour c’était un vêtement, ce serait un slip
intime et réconfortant

ce serait un pull doux et chaud
qu’on peut mettre lorsqu’on a un peu froid. Qui réconforte.

ce serait une culotte
Je peux être aussi sensuelle et confortable qu’elle.

Si c’était une odeur, ce serait une fleur sucrée
agréable et « dégoûtant », s’il persiste trop longtemps

ce serait le parfum des roses
le parfum bien connu, oublié et retrouvé. Avec une pointe d’amertume derrière la douceur.

celle de la brioche
ta peau qui ressemble à la brioche dorée sortie du four

si c’était un plat, ce serait un strogonoff
une spécialité de ma mère

ce serait une bonne ratatouille
Prendre  du  temps  pour  le  cuisiner,  savourer  chaque  étape  et  se  régaler  de  ses  subtils
mélanges.

un plat, ce serait les spaghettis alle vongole



Si c’était une boisson, ce serait le vin
enivrant, c’est bien, mais à la bonne dose

ce serait un jus de pêche de vigne, 
doux, sucré, épais, et d’une couleur sombre et douce.

ce serait le sirop menthe glaciale
Et si c’était un objet, ce serait un plaid
un pays, ce serait l’Inde
un bâtiment, ce serait le Taj Mahal

un objet, ce serait une alliance
symbole universel de l’amour possessif monogame

ce serait une balle relaxante
que l’on peut malaxer pour se faire du bien, passer le temps, se concentrer.

Si c’était un pays ce serait les États Unis d’Amérique
principaux responsables pour les mythes propagés par Hollywood.

un pays ? ce serait un nouveau, pas encore découvert.
Il y en a sûrement encore. Toujours. Des terres vierges.

Si c’était un bâtiment, ce serait la mairie
les gens s’y marient (ça rime !)

un bâtiment ? ce serait une vieille bâtisse en pleine campagne
avec de la vigne vierge sur la façade. Au milieu d’un grand jardin fleuri, d’une belle terrasse
avec une tonnelle végétale, et la chaleur du soleil sur les pierres millénaires.

Haïkus
 
1
Matin frisquet
Sous le plaid
Ta chaleur me réconforte

2
Balade dans la forêt
Chant des arbres
Ma main dans la tienne

3
Le désir de tes lèvres
Un voyage sous un ciel
étoilé.



4
Les doigts collés dans la cire
M’épilant les jambes
Ton chant m’arrive de la cuisine

5
Une mère seule dans le métro
Certains sont discrets, d’autres l’insultent
Elle s’en fiche, son bébé doit manger

6
Pantalon sur les chevilles
Je n’ai pas pu me contrôler
Pas grave dit-elle, je prends la pilule

7
Herbe humide de rosée
Ton torse en contre jour
Mon corps danse et vacille

8
Ton chant de vie
Sinon le mien
Sentiers perdus

9
Coincés sur la rocade est
Raccrocher ton regard
Un soupir d’aise s’évade

10
Ton regard sur mon âme
Croisement éphémère
Nos vies et leurs armures

L’amour et moi (1)

Pour moi l’amour c’est au quotidien
Ça peut être en amitié, pour sa famille ou autre.
Ça peut être toxique, ou bien.
Mais au final, on n’en sait rien.

Quand l’amour te tombe dessus,
les émotions sont difficilement contrôlables.
C’est une sorte de potion qui te remplit de joie,
assez forte pour te donner confiance en toi
et parfois



ça t’aide à retrouver la foi
Rire, partager avec l’autre
ce bonheur
parfois si trompeur.

Pour moi l’amour, c’est comme l’été après l’hiver, ça réchauffe quand on est refroidi par la 
tristesse.
C’est un tout qui fait de moi ce que je suis.
Grâce à l’amour, je suis une fleur, je m’épanouis, je grandis, j’évolue, et je fais plaisir à 
celui qui arrivera à me voir, à me distinguer au milieu de toutes ces autres fleurs.

L’amour et moi c’est comme un spritz frais, sucré, amer et euphorisant.
L’amour peut m’enivrer comme l’odeur du jasmin dans les rues de Pondichéry
Me donner des ailes de libellule pour aller explorer les moindres recoins de cet univers.
Mais parfois l’amour est aussi écœurant que des douceurs trop sucrées, la pâte à pain qui 
colle aux doigts, ou le dégoût que provoque en moi la vue d’une pauvre limace.

Pour moi l’amour c’est comme l’argent
Je ne pourrais jamais m’en passer.
J’aime l’odeur des billets, ça me donne des frissons
Et quand elle me fait des bisous,
je frissonne aussi.

Pour moi dans l’amour, y’a la haine et y’a le sexe.
Ma future femme, je vais la cadenasser à double tour
Les mecs qui s’approcheront feront demi-tour
sinon je vais me fâcher

Tu veux l’empêcher de danser ?
Le papillon épinglé à ton tableau ne reflétera plus les mille éclats du soleil, 
mais seulement quelques ternes nuances, si rassurantes.
Pour moi, l’amour est à voix égales.
Il s’épanouit dans la confiance et la coopération.
La haine en son sein ne gagnera pas si nous en faisons le choix

J’aurais préféré recevoir ta douceur
par une simple caresse 
Mais ton réservoir d’amour
est aussi fade que le concombre d’un tsatziki.

On a besoin de souffrance
pour se donner une apparence
Il faut s’adapter sans mentir
comme un oisillon doit voler sans tomber
Faire profiter de sa passion
sans en faire un poison
Suivre le vent de la vie
jusqu’à saluer la mort



qui stoppe le temps.

En ce qui concerne l’amour, je ne m’y connais pas vraiment
Mais je pense que c’est
soit passion
soit souffrance
soit amour
soit distance
C’est quelque chose qui se cultive comme la culture
Et qui se vit comme la douleur.
La distance entre moi et l’amour s’affine de jour en jour

Le chant des feuilles des arbres au vent, les nuages rosés des levers et couchers de soleil, et 
l’humidité de la mousse en forêt, me ramènent à la plus importante histoire d’amour : moi-
même.

Confiance, bagarre, fidélité…
Pour moi, l’amour c’est une étape de vie
qui peut être facile, et pas facile
ça peut durer
Ou pas
L’amour, ça développe des sentiments dans le cœur

L’amour et moi (2)

J’aime la musique douce, l’odeur de la brume, les chips, Violetta et les trucs doux au 
toucher.
J’aime entendre des rires, parce que ça montre que les gens sont heureux et s’amusent.
J’aime aussi le parfum, le chocolat, les couchers de soleil, et le toucher de la peau.

Je n’aime pas les grincements, l’odeur de l’essence, le contact avec les chiens, les trucs 
amers, et regarder des trucs qui font pleurer (j’aime le mot « truc »)

J’aime entendre le chant du coq mais pas trop la musique.
L’odeur du marqueur, mais pas celle du goudron.

Je n’aime pas les choses trop visqueuses, les tomates, l’odeur des épinards.
Je n’aime pas non plus voir les gens souffrir.

J’aime caresser mon chat, sentir les roses, écouter de la musique, et regarder des œuvres 
d’art.

L’amour, il y a des tonnes de manières de l’exprimer
de le ressentir
de le concevoir
Il y a aussi plusieurs types d’amour,
L’amour que l’on porte à sa famille



L’amour pour sa femme ou ses enfants
ou même encore pour son travail.
Je pense que ma plus belle histoire d’amour n’est pas encore passée.

L’amour et moi ? c’est toxique.

L’amour, c’est avoir une chance.

L’amour et moi ça marche pas…

Pour finir, l’amour et moi, ça fait deux !

Au début, il y a l’attirance,
pour voir si cette relation va mener à quelque chose, le feeling est très important.
On glisse des petits mots doux, des disquettes, on discute, on se voit, on crée un climat de 
confiance
et après viennent les bisous.

Dans l’amour,
il y a l’attirance
Quand il y a trop d’attirance
On fait le sexe
Et puis on devient des ex.

Si t’es un dindon
t’accepte la réconciliation

L’amour et moi, je ne sais pas.
Pour moi l’amour ça ne se décrit pas.
Ça se vit.
Ma plus belle histoire d’amour, c’est dans dix ans !

L’amour et moi, c’est une histoire inachevée.
Une histoire de sensation qui ne s’explique pas par des mots, mais qu’on vit. 
C’est une expérience, une forme de lâcher prise.
L’amour, c’est un mystère.


